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L'Arc Stadimétrique Beaman.

Après avoir pendant plusieurs années manifesté une réelle
indifférence au sujet des méthodes tachéometriques, les topographes
américains semblent enfin avoir compris tous les avantages que
cette méthode peut offrir au point de vue de la rapidité d'exécution

et de l'abaissement du prix de revient des opérations tout en

maintenant un degré d'exactitude satisfaisant.
Tandis que du côté européen, les constructeurs * se sont

'

ingénié à créer de nouveaux modèles d'instruments spécialement
destinés à l'emploi de la méthode, l'Américain, avec l'esprit
pratique qui est inné chez lui, s'est attaché surtout à doter le transit
(type de théodolite dans lequel la lunette peut opérer une
révolution complète autour de son axe horizontal) de certains
accessoires mécaniques qui lui permettent d'utiliser cet instrument poulies

mesures stadimétriques sans avoir recours à des types
d'instruments spéciaux toujours passablement compliqués et dont l'emploi

pour d'autres opérations est parfois fort difficile, sinon

impossible.
Au nombre des appareils auxiliaires qui ont donné jusqu'ici

les meilleurs résultats, on peut citer l'arc Beaman que je me

propose de décrire aussi clairement et aussi succinctement que
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possible dans les lignes suivantes, auxquelles la Zeitschrift veut
bien accorder l'hospitalité de ses colonnes.

L'arc Beaman (ainsi nommé du nom de son auteur, Mr.
William M. Beaman, Inspecteur topographe au Geological Survey
des Etats unis) est, en fait, un arc auxiliaire dont est muni le
cercle vertical du théodolite et dont les divisions sont établies
suivant certaines données dérivant de la formule fondamentale de
réduction des lectures faites sur la mire ou stadia.
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La disposition spéciale de l'arc auxiliaire est destinée à simplifier
le calcul des différences .de hauteurs en ne faisant intervenir

dans le calcul que des angles verticaux pour lesquels la différence
d'élévation correspond à dos multiples simples de l'intervalle de

la mire; c'est à dire des angles pour lesquels la fonction: — sin 2 a.

est un simple multiple. Ces angles particuliers pour les multiples
1 à 20 sont donnés dans la table suivante:

Multiple Angle vertical Multiple Angle vertical
1 0° 34' 23" 11 6» 21' 16"
2 1 08 46 12 6 56 36
3 1 43 12 13 7 32 06



Angle vertical

2 17 39
2 52 IO
3 26 46
4 Ol 26
4 36 12

5 11 06
5 46 07

lltiple Anj»le vertical

14 8 07 48
15 8 43 44
16 9 19 53
17 9 56 18
18 10 33 00
19 11 10 Ol
20 11 47 21
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Multiple

4
5

6
7

8

9

10

L'intervalle lu sur la mire multiplié par le nombre
correspondant de la table ci-dessus donne la différence de hauteur entre
le centre de l'instrument et le point,intercepté sur la mire par le fil du
milieu de la croisée du réticule. En combinant la lecture des fils
horizontaux avec la différence de hauteur ainsi calculée on obtient
immédiatement la différence de hauteur entre le centre de

l'instrument et le point où la mire est en station. Il est à noter que,
d'après cette méthode, les différences de hauteur sont calculées

par rapport au centre de l'instrument et non par rapport au point
du sol situé dans la verticale de l'instrument.

Ce résultat est atteint, en quelque sorte automatiquement, par
l'arc auxiliaire Beaman (Fig. pag. 250), sur lequel sont gravées deux

graduations marquées, l'une: H, qui se rapporte aux distances

horizontales, comme nous le verrons plus loin, et l'autre V, qui
correspond aux angles verticaux pour lesquels les multiples sont
donnés dans la table précédente. La graduation zéro de ce dernier
arc est marquée 50 au lieu de zéro et par conséquent le multiple 50
doit être soustrait de la lecture. * L'avantage que l'inventeur s'est

proposé d'obtenir en numérant ainsi la graduation est que la
lecture directe montre de suite si l'angle est d'élévation (-f-) ou de

dépression (—). En opérant avec un instrument dont le cercle

vertical est pourvu de l'arc auxiliaire l'observateur lit d'abord la
distance indiquée par les fils de la stadia et tourne ensuite la vis

tangente du télescope jusqu'à ce que l'index se trouve coïncider

avec la plus rapprochée des divisions de l'arc auxiliaire et lit
ensuite sur la mire la hauteur indiquée par le fil du milieu. Le

chiffre de la division d'arc qui a été mise en coincidence et la
lecture de la mire sont notées sur le calepin (Feldbuch). La diffé-

1 Personellement je ne vois pas trop l'avantage qui résulte de ce mode

de graduation malgré l'explication qui suit.
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rence d'élévation entre le centre de l'instrument et la lecture du

fil horizontal sur la mire est alors calculée en multipliant l'intervalle

de la mire par la lecture de l'arc auxiliaire moins 50. L'altitude

du point du sol où est située la mire sera égale à l'élévation
du centre de l'instrument plus ou moins la différence calculée et

moins la lecture de la mire. En somme, il y a deux lectures à

effectuer: 1° une lecture des deux fils extrêmes du réticule: 2° une
lecture du fil du milieu qui donne la hauteur du point de visée

pour un angle en fonction d'un des multiples indiqués sur l'arc
auxiliaire.

La seconde division gravée sur l'arc auxiliaire et marquée H
se rapporte aux distances horizontales réduites. Cette graduation
donne immédiatement le rapport de la correction horizontale à la
distance lue, exprimé en tant pour cent de cette distance.

Si nous appelons:

i l'intervalle entre les deux fils extrêmes lu sur la mire,
d la distance horizontale réduite, de l'instrument à la mire,
d' la distance directe déduite de la lecture i,
h — l'altitude du point visé,

a l'altitude du centre de l'instrument,
a' l'altitude lue sous le fil du milieu après avoir mis l'index

en coincidence avec la division de l'arc V la plus rapprochée,
/ la division de l'arc V mise en coincidence,

/' la division de l'arc H correspondante,
nous obtiendrons les formules générales suivantes

h a ± ((l—50) i) — a'

d „•__ tgl _ ,r100

(en admettant 100 de la mire comme coofficient)

Un exemple pratique fera aisément comprendre le fonctionnement

de la méthode: Prenons comme lecture d'arc celle qui est

indiquée par la figure ci-jointe dans laquelle l'index marque: l 37

sur l'arc V et : V 2 sur l'arc H; en supposant que la lre
lecture des deux fils nous ait donné: i 0.762 m que la 2me lecture

(du fil du milieu) nous ait donné: a' 2.377 m et que l'altitude

a du centre de l'instrument soit égale à : a 63.21 m

nous aurons à effectuer le calcul suivant:
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Hauteur ou altitude du centre de linstrument a 63.210 m

moins différence calculée (division de l'arc auxiliaire 1—50)
multiplié par i intervalle des fils (—13 X 0.762) 9.906

égale 53.304
moins a' lecture du fil du milieu (2.377) 2.377

donne : Altitude du point de mire (sol) h 50.927 m

Pour obtenir la distance horizontale réduite nous n'aurons

qu'à retrancher de la distance directe lue (0.762X 100) d' 76.20 m

/76.20 X 2\
le 2 pour cent indiqué par l'arc auxiliaire soit I j 1.52

et nous aurons : distance horizontale du centre de l'ins¬

trument à la mire d 74.68 m

En résumé, l'adjonction de Vare Beaman au cercle vertical
d'un théodolite muni de fils de stadia, permet d'obtenir les

différences d'altitudes et de réduire les distances à l'horizontale sans

avoir à employer de règle à calcul, ni de tables spéciales, et, avec

un peu de pratique, il est possible d'atteindre une rapidité de

travail bien supérieure à celle que permet le tachéomètre ordinaire.

New York, 1909. '

Oscar Messerly, Ing. top.

Konkordatsnachrichten.

Die Prüfungskonferenz des Geometerkonkordates wählte in
ihrer Sitzung vom 10. Dezember 1909 an Stelle des zurücktretenden

Herrn J. F eil mann, Direktor der Rigibahn in Vitznau.
zum Präsidenten der Konferenz Herrn Bürg e

rammann Bodenehr in Solothurn, und zum Vizepräsidenten
Herrn C. Schuler, kantonaler Kultur ingénieur in
St. Gallen. Der Prüfungsausschuß und der Aktuar der Konferenz

und des Ausschusses wurden für die neue Amtsdauer bestätigt.
Das Patenteines Konkordatsgeometer s wurde erteilt

an die Herren:
geboren

1. Arter, Alfred, von Zürich 1882
2. Bach, Albert, von Eschenz (Thurgau) 1886
3. Balmer, Jakob, von Wilderswil (Bern) 1873 a

|4. Baumgartner. Johann, von Engi (Glarus) 1885
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